
Toujours des cadavres 
dans les anciens 

champs de bataille 

Voici la l iste d e s corps retrouvés d a n s 
le secteur du Pas-de-Calais, pendant le 

mois d'avril 1937 
LOOS-EN-GOHKLLE (Propriété Car-

penuer i : 12 Français connus . 15 f r a n ­
çais inconnus. 4 Al lemands connus. 83 
Ai lemands înr^tini^ 

PEXVES (Au bois Noël ) : 1 Al lemand 
;nconnu. 

LAVENTT.E ( H a m e a u de Mauquls-
-art. propriété de M. Boidin) : 1 Al le-
n and inconnu. 

RlCHXBOURG-1'AVOUE (propriété de 
M Heuchet te i : l Allemand inconnu. 

— iRue du Bois, propriété de M. Ou-
brulle ) : 1 Al lemand inconnu. 

SOUCHKZ (à 300 m. Nord du Olora-
m » ) : • França is connus. 5 Français in­
connus . 5 Al lemands Inconnus. 

LOCON (propriété de M. Nouletté) : 
i Alemand connu. 

AYETTE (à 400 m. à droite de la rou­
te de CourceUes-le-Comte. champ de M. 
Q a l i c e i : 1 Al lemand connu. 2 Al lemands 
inconnus. 

SERRE-LES-PUISIEUX (Champ de M. 
B o u l a n t e ; : 1 Al lemand inconnu. 

BOUCHEZ (fond de Buval ) : 1 Alle­
mand inconnu. — Au total : 143 corps. 

Les restes des soldats français connus 
ont ete re inhumés e n tombes individuel­
les aux cimetières militaires de N.-O. 'le 
Lorette et Nœux-les-Minea : les incon­
nus dans l'ossuainre N. 2 d u cimetière 
national de La Targette . 

Les soldats a l l emands connus reposent 
en tombes individuelles a u c imetière 
mlitaire a lemand de Pont-à-Vendin et 

> * Inconnus dans l'ossuaire provisoire 
du cimetière mil itaire a l l emand de La 
Maison Blanche. 

AGRICULTURE 
.COMMERCE—. 

INDUSTRIE 

UN REMÈDE BON MARCHÉ 
Asthmatiques qui souffrez toujours, 

f-ssayes la Poudre Louis LEGRAS. dont 
! efficacité est at testée par des mill iers 
ce malades reconnaissants . Cette mer-
\elHeuse Poudre ca lme en moins d'une 
minute les plus violents accès d'asthme. 
de catarrhe, d'emphysème, d'essouffle­
ment, de toux de vieilles bronchites, 
t^on prix est à la portée des bourses les 
plus modestes Prix de la boite 5 fr. 2S 
i impôt compris) d a n s toutes les phar­
macies . 9314 

M. MARC RUCART A PRÉSIDÉ 
A MIRECOURT LE CONGRÈS 
RÉGIONAL DES TRIBUNAUX 

DE COMMERCE 

M-.recourt. 13. — M. Marc Rucart a 
p:. side. ce matin, à Mlrecourt. l'ouver­
ture du Congres reinonai des tribunaux 
de convnerce Apres avoir cte reçu par 
MM Caniaux. maire ce Mlrecourt 
Jean Lerov. d?puto des Vosses : Cham-
ber*. et Schwander. présidents des tri­
bunaux de commerce de Nancv et d'Epi-
nal. M Marc Rucart prononça un dis­
cours où il rappela l' importance du rôle 
d s îa Juridiction consulaire. 

MARCHÉS DE PARIS 
A PARIS. 13. — Viandes : Bœufs : qua-r 

tier derrière 10.00 ; devant 3.78 : aloyau 
15.25 : cuisses 11.88 : train entier 11.75 : 
Veaux : ire quai. 13.25 : 2e quai. 11.70 : 
3e quai. 1048 : pan cuisseau 13.78 ; Mou­
ton» : Ira quai. 13.00 : 3» quai. 9.70 ; 
3e quai. 7.70 ; gigot» 17.80 ; carrés paré» 
30.00 : épaule 9.00 : Porc» I entier ou 
demi) : Ira quai. 9.70 ; 3* quai. 8.88 : 
filets 13.40 : Jambons 10.00 ; lard» 8.00. 
— Beurras : Kilo da» Laiterie» Coopéra­
tive» Industrielles ormandle 12.90 ; Cha­
rente. Poitou. Touraine. 14.78 : Malaxés 
Normandie 13.23 : Malaxés Bretagne 13.00. 
— Uiurt : Picardie et Normandie 480 : 
Bretagne 418 ; Poitou. Touraln». Centre. 
415 ; outre mer 290. — Fromage» ; B r u 
moyen 125 . cemembert Normandie 220 : 
divers 170 : Llalcux 487.50 : Gournay 100: 
Neufchttel 80 00 ; Pont Lévéque 240 : 
Port Salut 975 : Qruyère et Comte 975. 
— Volatiles : canarda Rouennala et Ntn-
taia, 13.78 : ferme» U.80 ; lapin» mort» 
12.10 : oie» en peau 8.78 ; poulet» morts 
Nantais 20.00 ; de Bresse 28.00 t poule» 
de Bretagne 14.36. — P o i s s o n » : barbue» 
12.00 ; bar» 28.50 : hareng» plains 3.00 : 
homards vivants 20.00 : langouste» vivan­
te» 30 : maquereaux français gros 2.85 : 
petit» 6.00 ; malaxé» brillant» 5.00 ; ordi­
naires 3.10 . raie» 2.86 : sardlnca fraîches 
30.00 : eoléa 15 00 ; moules Iaigny 103.50 

A PARIS. 13. —Clôture. — Avoine : dis­
ponible cote off. 116 ; courant 122.38 P : 
prochain 122.50 P : Juillet 133 P : août 
119.25 P : 3 août 118.23. 116.76 ; 3 sept. 
116.50 P : 3 oct. 118.50 P : tendance sou­
tenue. — farine» : calme ; courant 208-
208.50 : prochain 211.50. 212 : Juillet 
218.50 P ; aoû t219 A : 3 août 221 A : 
3 sept. 222.75 A : 3 oct. 326 A. — orge» : 
3 août 128 A. 3 sept. 129 A ; 3 oct. 129 A : 
autre» époques incotés. — Huile de Un : 
courant 332.60. 333 : prochain 333, 334.50: 
4 mal 334. 336 : Juillet- août 337 P : 
4 sept. 338. 338 50. — Mais, seigles t t huile 
de rulxa : incotés. 

sucre». — tendance lourde : courant 
260.60. 351 : prochain 261.50 P : Juillet 
252. 252.60 : août 363 P : sept. 263.60. 264 
P : 3 octobre 255 255.50 : 3 nov. 266 P; 
cote officielle 250.50. 251.60. 

A PARIS. 13 — Marché de la Vlllette. 
— Clôture. _ Viande nette : Btaufe : 
amenés 1361 . invendus 13 : 1rs quai. 
10.00. 2e quai. 930. 3e quai. 820. extra 

| 1.100 : Vache» : 907. 10. 1.010. 880. 790. 
I 1 150 : Taureaux : 330. néant. 800 820. 
| 780. 880 : Veaux : 1.687. 8. 1400, 1.300. 
i 1.200. 1.480 : Moutons : 6.379, 215. 1.580. 

1.200. 970. 1.000 : Porcs : 1.288. nésnt . 
| 928. 872. 672. 966 : Brebis : 800-1.080. 

Observations : Le marché était assez 
I bien approvisionné, en dehors des porcs. 
j la demande n'a présenté qu'une moyenne 

activité Gros bêta;!., vente assez bonne. 
I cours etatlonnalres : veaux, vente dlffl-
1 cile. baisse 20 : mouton», vente calme. 
, baisse 10-20 : porcs : vente bonne, hausse 
' 14.00 

LES ARTISANS, LES PETITS 
INVENTEURS ET LES ARTISTES 

A LA FOIRE DE LENS 

Comme nous l'avons dé;a annoncé un 
euperbe atand est réservé S la Orande 
Foire Commerciale de Lens pour les arti­
san», petits inventeurs et arrête». Ce 
stand aura certainement la faveur du 
nqa)9feug *uyo,.c qu» .viendra,, visiter i» 
' i .re en raisons des inealeulable» curiosi­
tés o,u. y . s i ront exposées tant tiens le 
domaine ces petites inventions que dans 
le romaine artistique. 

C'est pourquoi le Comité fait un pres­
sant appei auprès de» artisan» pour qu'il» 
ne manquent pas de venir exposer et met-

îte les produit» ce leur labrica-
t:on dans .os stands c-r.énaçès. 

Dana li -oucl d assurer a la branche er-
tlsanale i • I le succès qu'elle mente j n 
tard réduit de location de star.d a été 
établi et tous renseignements seront don­
ne» evee empressement S ceux qui en fe­
ront la demande a M. Jean Legrand. 24. 
place J. Jaurès ou S M. Boboetf 83. rue 
Uecrombecque S Lena 

D'autre part un jurv examinera les ;n-
\ ent;ons et œuvre» artistique» et distri­
buera un grand nombre de récompense» 

Artisans, petit» inventeur», artistes ne 
manquez pas de profiter de 1 occasion que 
vou» offre la Foire Commerciale de î.ena 
pour (-«poser et «Iret le plus grand profit 
cle vos œ u r r ' i et de votre travail. 

MARCHÉS DES CAFÉS 
LE HAVRE. 13. — Ouverture. — Ten­

dance soutenue, vente 9.250 dont 750 au 
Oeil. — Mal. 213.75; Juin. 216.75; Juillet, 
218: août. 218 75; sept.. 223.25; octobre. 
228 25; nov . 227 75; d é c . 228: Janvier. 
229.75; l»v„ 230; mars. 233.26;. avril. 
Incoté. 

LE HAVRE. 13 — Clôture. — Tendan­
ce Terme. 7.500 dont 2.500 au Call. — 
Mal. 216; Juin. 219; Juillet. 220.25; août. 
221; sept.. 225 75: oct.. 230.75; nov , 230.75; 
déc.. 231: Janv. 232 75; fév., 233; mars. 
236.50; avril, incoté. 

LE REVEIL 
ILLUSTRÉ 

Le vrai Magazine 
des Familles 

Parait M Mercredi 
10 nagea - »o cent. 

ii J'ai vaincu ma sciatique 
par une cure de Gandol... 
. Des crises de sciatique me faisaient 

I souffrir, lorsque Je vis l a réc lame d u 
I Gandol dans le Journal. J'ai eu la bonne 
i idée d'en faire un essai et Je ne puis 
1 que me louer de l'usage du Gandol qui 
! seul a pu m'apporter un immense sou-
1 laeement ». uMrne Schmit t . 18, rue des 
1 Veaux. Strasbourg) . Rhumat i sant s n'at-
1 tendez pas un Jour de plus pour com­

mencer votre cure, le soulagement vous 
est assure. Le Gandol coûte 12 fr. 75. 

! Ttes Phies . 9350 

! MARCHÉS DE LA RÉGION 
i A Sujiiain. 13. — Beurre. 8.80 la livre 

cauf» frais, 0.40 : pomme» de terre n o u ­
velles. 2 fr. le kll. ; carotte» vieille». 1 fr. I 
le kil. . poireaux. 1 fr. 1» grosse botte : ] 
poules. 14 à 25 fr. pièce : poulets. 15 S 
28 fr. ; csnsrd», 13 S 16 fr. ; oies, 23 

A Antres, 13. — Beurre, la livre .80 4 
8.50 ; n u i s , le quarteron 13 à 13 fr. : 
poules vivantes, par couple 38 à 60 fr. ; 
poulets 60 A 70 fr. ; pigeons 10 a 11 fr. : 
canarda vivants 32 à 40 fr. ; lapin» vi­
vants 27 à 42 fr. pièce : 100 veaux gras 
7 à 7.50 le kilo vivant : 4 veaux maigre 
200 S 220 fr. la tête : 128 porcs gras. 6 * 
6.50 le kilo vivant : 50 porcs moyens. 200 
à 230 fr. la tête : 200 porcelet» 100 S 
120 fr. la tété : 2 vaches grasses 3.50 a 
4.60 le kilo vivant. 

Aubigny-en-Artois, 13. — B»urr». 5.75 
h 6 25 la livre: œufs. 9 A 9.50 le quarte­
ron; poules. 28 a 32 fr. la couple; pou­
lets, 30 à 36 tr. la couple: pigeon». 6 a 
8 fr. la couple; oies. 28 a 32 fr. p.; pin­
tades. 30 A 40 fr. la couple; canarda or­
dinaires. 26 a 32 f r / l a couple: canards 
barbarie. 30 à 40 fr. la coupla; dindes 
et dindons. 42 S 48 fr. p.: lapins domes­
tiques. 12 A 24 fr p. 

Il a été amené 110 veaux gras La qua­
lité ordinaire a. été vendue 6.60 A 7.50 le 
kilo vif tandis que la bonne qualité a 
été vendue 8 a 8.76 le kg. vif. Un cula 
vendu 9.76 le kg. vif. 

A Bérlaiment, 13. — Beurre en gros. 
1350 et 14 fr. le kg.: détail. 15 fr.: 
œufs. 0 4 0 et 045: pommes de terre, 66 a 
90 fr. les 100 kg : poules. 16 à 21 fr.; 
poulets. 18 à 25 fr.: pigeons. 6 fr.; ca­
nards. 16 A 17 fr.; lapins. 16 A 20 fr.: 
fromages: maroilles. 5 A 7 fr. 

A Walten, 13. — Beurre, 7 A 7.60 la 
livre : œufs. 10 A 10.50 les 26. 

Au C'aleau. 13. — Beurre, 9 fr. la livre ; 
œufs. 0.35 pièce ; fromage blanc fraia du 
pays. 1.50 le kil. . pomme» de terre. 0.75 
le kil. : nouvelles. 2.50 le kil. : haricota 
secs, 3.50 le kll. : chouz-fleurs. 2 à 3.60 
la pièce : chicorée de Bruxelles, 3.60 le 
kilo. 

A Bergues, 13. — 23 sujets vendus aux 
prix de 7 00, 7.50 et 8 fr. té kilo. 

A cala s. 13. — Beurre 8 A 8.50 la li­
vre : œufs de poule. 11 à 12 fr les 26 : 
œuf» de cane. 15 fr. les 26 ; poulette» 
26 A 32 fr. la couple ; poule» 25 A 32 fr. 
la couple : poulets. 26 A 32 fr. la couple ; 
pigeon» 12 A 16 fr. la couple ; lapin» 8 A 
18 fr pièce ; pommes de terre 0.75 le kilo. 

Maux de Pieds 
Disparus 
à jamais 

11 ne t ient qu'à 
v o u s de o e p lus 
souffrir des pieds! 
Des mil l iers de 
personnes dans 
le monde , obt ien­
nent chaque Jour 
un sou lagement 
certain et dura­
ble, ont de nou­
v e a u les p i eds à 
l 'sise. grâce à 
l'application de 
la méthode d u 
Dr. Scholl. V o u s 
pouvez en faire 
autant — et ceci quel que goit r o t r c 
mal a u x p i e d s . 

EXAMEN GRATUIT 
Faites-vous prendre une 
empreinte des pied» au 
péaographe . Cet e x a m e n 
gratuit ne dure que quel­
q u e s secondes . Il per­
mettra à nos Experts de 
connaître la cause de 
votre mal et de v o u s 
conse i l l e r— s a n s ob l iga­
t ion d'achat, 

La METHODE du Dr. SCHOLL 
recommandée par le Corps Médical, 
"st unique pour obtenir un confort ab­
solu et garanti d e s p ieds . Même s'il ne 
s'agit que d'un cor douloureux qui 
vous agace— ne souffrez pas un ins tant 
de p lus : Consultea-nous. 

Service du Dr. Scholl 
LILLE, 10,rue Neuve — l . r u e Faldherbe 
— 1 bis, rue Jules Guesde — 1 9 7 , rue Gam-
betta — L E N S , 36, place Jean-Jaurès — 
TOURCOING. 13, avenue Gustave Liron 
— V A L E N C I E N N E S . 5 et 7, place du 
Commerce - 22. rue St-Gérv— CAMBRA I, 
4, rue Pasteur— ST-OMER.8,rued'Arras 
— D U N K E R Q U E . 23, place Jcan-Bart 
— HAZEBROÙCK, 2 1 , rue de l'Eglise — 
51, Grand'Place — R O U B A I X , 41, rue 
P a u v r é e - 3 7 , rue de l'Hospice — A R R A S , 
13, rue Gambetta -— B E T H U N E , 14, rue 
St-Pry — DOUAI, 34, rue St-Jacques — 
BOULOGNE-SUR-MER, 49, rue Thiers. 
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MARCHÉ LIBRE 
Ceur» du disponible constaté» par les 

Courtiers assermentés de la Bourse de 
Commerce de Lille. — Avoines blsnches 
jaunes, 117 fr.. rendu Lille ou parité ; 
.Mais Plata. incoté ; Mal» Indochiné. 

pour votre moteur 

tours de vilebrequin ! 

Devant l'éloquence d'un tel chiffre, doutez-vous-
encore que votre moteur ait besoin d une huile de 
première qualité ? - Voira tranquillité en dépend 

FAITES CONFIANCE A 

SHELL 
HUILESp<M/r MOTEURS 

BOURSE DE LILLE DU 13 MAI 1937 
VALEURS Ic.prec. C d u J 

108.60. délivré Dunkerque j Mais Maroc. 
Incoté. ' 

Orges Algcrle-Tunlsle-Maroc. lnoété. 
Nitrate de soude, incoté. 
Huile de lin, 330 fr.. départ Nord-Pas-

de-Calais. 
Tourteaux de l in igr. formats! , 87 fr.. 

départ NOid-Normandie. 
Graine de lin indigène, conditions du 

contrat du Syndicat Général (base 95 % 
de pureté) lncdtt. 

MARCHÉ RÉGLEMENTÉ 
Avoine blanche et/ou jaune, 47 k„ poids 

naturel. Lille ou parité. Les 100 kilos nets 
comptant sana escompte. 

Première cote et dernière cote : Mal. 
Juin. Juillet, 3 d août. 3 de septembre, 
Incoté». 

Maïs Pista, Mais Maroc Orge Algérie-
Tuniti», Nitrate de soudé i Incoté sur 
toutes époques. 

Mai» jaunee «t ou roux Indochine, ma­
gasin Ounkerque, acquitté . Le» 100 kilos 
bruts logés, comptant sans escompte. 

Première cote : Mal. incoté. 
Dernière cote : incoté. 
Clôture : 107.60. 
Première cote et dernière oôte : luln. 

4 de mai. 3 de Juin, incoté. 
Première cote : 6 d» Juillet, 107.50 V. 
Dernière cote : 107.50 V. 
Clôture ; 107 00. 
Huile de Lin départ ualné ou magasin. 

Les 100 kilos nets fûts prêtée, comptant 
sans escompte. 

Première cote : Msl, 817.30 A, 318.75 V. 
Dernière cote : mal. 817.50 A, 310.00 V. 

Clôture : mal, 317 50. 
Première cote : Juin. 315.00 A. 320.00 V 
Dernière cote : Juin, 316.26 A, 330.00 V. 
Clôture : Juin, 317.50. 
Première cote: 4 de mal. 316.00A, 318.75V 
Dernière cote: 4 de mal. 316.23A. 330.00V 
Clôture : 4 de mal. 317.50. 
Première cote : Juillet-août. 315.00 A, 

320.00 V. 
Dernière cote : Juillet-août. 316.26 A. 

320 00 V. 
Clôture : Juil let-août. 817.80. 
Première cote : 4 derniers, 330.00 A. 

322.60 V. 
Dernière cote : 4 derniers, 320.00 A. 

322.50 V. 1 
Clôture/ : 4 derniers. 321.25. 
Tourteaux ds lin départ usine ou ma­

gasin. En vras comptant sans escompte. 
Première cote : Mal, 85.00 F. 
Dernière cote : 84.75 A, 86.00 V. 
Clôture : 86.00. 
Première cote : Juin. 86.00 A, 87.00 V. 
Dernière cote : B6.6J V. 
Clôture : 86.00. 
Première cote : 4 de mal, 87.00A. 87.50V. 
Dernière cote : 4 de mal, 87.60 V. 
Clôture : 4 de mai. 87.00. 
Première cote : Juillet-août. 88.75 A. 

80.25 V. 
Dernière cote : Juillet-août. 88.50 A. 

89.25 V. 
Clôture : Juillet-août. 89.00. 
"remlérs cote : 4 derniers. 96.80 A. 

97.00 V. 
Jernlère cote : 4 dernier». 96.60 A. 

97 00 V 
Clôture : 4 dernier», 96 75. 
Circulation : 1.400 quintaux. 

0ftL U^tJ&CLfifauàUL / 
Le fteua »•«• fett soltlr sur le vif ov*< un* rapidité 

u n i q u e to«M l u * su,«t» e n m o u v e m e n t 

I * d4cr«nerï4»ur don» I abattant p«rm«t d« Unir l'a 
da da<l«nch*r tant à-coup av tc un teui data,» 
" anattigmat " Voif t landai 

oratl, pa - . 
Varitabla 

M Î M au point sur trois râperas «u 
mttnque. Chargam«nr simplifié. Dispositif spécial 

Mur évitar sans masajuar la voyant, d * voilar las films panchro. 
) è u i formats ( 6 x 9 ou 4,5 «61 an vn saul apparaît . Visaur 

icoaomatra noue les doux formats 

" I N V I N T I C N I Z T O U S L I S S P t C l A U S T t S 

Votre épidémie est moin» net, 
i l te couvre de rougeurs et de bou­
tons ; votre appétit devient capri­
cieux, vous avez parfois des nau­
sées, «t puis... i l y a ce point au 
côté droit qui vous inquiète. 

T o u s ces «ymptomes soat nettement d'origine hépatique : 
c'est votre foie qu'il faut soigner. 

La Science fait de grands progrès : elle vient de mettre 
4 au point! pour vous seulagcr, un remède dont l'efficacité 

souveraine est monnin i par des médecin» émiaants. Ce 
produit est le Boldarlem, à bas* d'huile de Harlem, de 
boldo, d'extrait de feuilles d'artichaut, d'extrait de glande 
hépatique. 

Rapidement, il régularité tes fonctions du foie et met 
fin à tous ses troubles. Le teint l'édeirrit, les éruption» 
dispareiseseat, l'appétit renaît, la vitalité s'accroît et la 
menace ds maux graves s'éloigne à tout jamais. 

BOLDARLEM 
régénère le foie 

Toutes pharmacies on 
Établissements CHATELAIN 
2, rue de Valendennes, PARIS 

Essaie» B010AIUEM 

à nos frais e n nous 
demandant o n m » 

I d i l e d'essai. Ecrire 
Servie» J V 5 8 R N 

CEST UN PRODUIT CHATELAIN. IA MARQUE DE CONflANCE ^ ; - _ K 

CHARBONNAGES 

A1M 
— Part 

Anlehe 
Bèthune . . . 

— lu».. 
Blaniy 
Bruay 

— 10t.. 
Corn. Fourch 
Courrlérea. 
Crespin 
Dourge» 
Etcarpell».. 
Frankenholl 
Lens 
Liévln 

— C. 80 «c 
Lnny-l-Air« — Part 
Maries 70» 
Nord d'Alat» 
0»trlcourt.. 
Thtveneelle» 
Vicoigne . . . . 

4 » . . 
844 . . 
871 .. 
403 . . 

4SW . . 

•a* iù 

42» 

m 

M E T A L L U R 8 I E 

VALEURS C. préc. C. du J 

Constr Méc. 
O«|«t-Frouai 
Oan. Anztn. 
Escaut Cap., 

•s-Lille.. 
.viar et Hom 
Nord et Est. 
Mat. Fr.-Bel. 
Jeumont.. 

Part 
Louv. et Rec 
Peugeot 
Ryo-Catteau 
St-Am. iF-L 
San. MauB... 

1380 

est 

PÉTROLES 
Kr.-Polon. 
Grabownlk» 

— Part 
Lille-Bonn 

- pnor 
Pechelbronn 
Rat Pét N 
Jilva Plana. 

— Part 

156 .. 

1TC .. 
21» .. 
370 .. 
360 . . 

9S .. 
•20 .. 

INCUSTRIES T E X T I L E S 

Bl . -Miwron 
Ac. Longwy. 
Ac. Nord. . . 
Sam. et M M . 
Etabl. Arbel. 
Chant Fr . . . 
At. C. N.rr. . . 
B. St-Vaa»t. 

8: 

m 

tiltab. Agach. 
Coi â t -$uen 
Cxentocnovi 
FIL rut«kr . . 
Induatr. Tex 

— Jouta». 
Le Blan 
Lyon soie ar 
Sains Frère* 
Tlberghlen 

338 .. 

31» . 
« 9 .. 
«70 .. 
-*i .. 
tu» .. 
145 . 
131 . 
105 

VALEUR» |C. pesé. |C. du J. 

DIVERSES 

OSLIOATIOHS. — Département du Nord 
1821 ( %. «80. IBM « %. 480; 1826 7 % ,Jan-
vier-Juilleti. 480; 1928 7 % iM»r»-Septem-
brei. 48S, 1931 4 1 iremb S l.OOu;. 638; 
1831 4 % (bon 2.0001. 1S65; 1931 4 % (bon 
50Ui, 412. 183S 3 % iramb. t l.OOOi. 890. — 
Département du P»»-de-Calai» 192* T %. 
485 192', 7 %. 482; 1*28 S %. B00. 193S i ',. 
715 — Roubalx 1*31 4.88 %. «80. — Crédit 
National 1920 5 %. 474, 1921 S V 488. 1822 
6 V 480. 1283 * % i Février-Août. II*. 
1823 6 1, . Avril-Octobre i. 490. 1934 i V 
888 - Denatn et Anain 1927 8 %. «90 — 
Egiiseï dévaatées 'Group de Reconstr.i 
1928 6 V «88; 1828 S X. SU. 1831 4 V «80 
- Gros»» Métallurgie 1*31 « % 880 -
Houillère» du Nord et du P -de-C 1927 
S %. 480 - Mart 1831 4 % 858; Juin 1931 
4 %. 893. Août 1931 4 %. 680 — Llévtn 1926 
1 V 4*8 — Arté«i»nn» d* Fore» et Lu­
mière 182* 9 %. S88 — Continentale au 
Gaz 1931 I %. 81» — Electrique du Nord-
Oueit 6.50 %. 718 — C»r et Electricité .Cie 
Gl» de) 8.80 %. 791 — Interbraoani 4 50 V 
733 — Arbel 1*14 s V 400 - Dtn»in et 
Annn 1932 5 50 V 808 — Espérance .L'une» 
d» | i 1912 4.89 S 370 — Forge» èl Acié­
rie! du Nord et de : Est 1904 4 S 4S5 19S0 
4.5C '4 880 — Senelle-MauMuK» 193C 4.5c 
IV 830. 1931 4.50 V 1380 — Cotorrn'.ere oe 
Five» 4.8* V 535 — Glorieux et De Pierre-
pont i V (88 — Industrielle Lainière '• "c 
438 - Société de Filatures (Ane Ett Ut-
surmont et fil»! MO — Etermt : V w ) -
Industrielle et Agricole de la Somme 6 50 
%. 3J0 — Pi-od^ u chimique» du Marly 4 25 
V 730 — Seumont ..Mine» dei 5 V 633 — 
l n l o n Bancaire du Nord S.50 •",.. 745 — 
Beeringen t %. 708. — strusy 1931 5.5c *>, 

VALEURS 
Créd N.ex-c 
Sofinest 
Un d Min» 
Elec. L.-R--T 
Art f . et L . . 
Bètnunoue. . 
El. et G Nd 
El Nd-Oueet 
En- El. N- T. . 
Her»in-Coup 
BUly-Mon. A 
Bill> -Mon. P 
Cun Bouton 
O C H d N 
C Fr»nç m 
M»t C L O U 
Poliet Chau» 
Tuil Beauv 
Engr Auby. 
Gl. Verr »p. 
Kall8te-Th. 
Kuhlmann. 
St-Gobatn 
C Libercour 
Gl An. Ane. 
Aïturlenne 
La Lucette. 
Molct et Had 
T e K k a h 
Zinc» Silésle 
Bèth. d Alun 
Bras. C.N.F.. 
Motte-Cord. 
Falc. St-Am. 
Peyrissac.. . 

790. — Drooourt 1806 et 1911 » %. 362. — 
Liévin 192S 5.50 4*1 422; 1931 5 4 . 792. — 
Limbourg-Meuse 4.50 %, 6*9. 

« 3 

Mo 

:36 
-(4*0 , 
18*8 

C O U P O N S A N N O N O S S 

12 Mal. — Albi .actloni N- 47 Coup brut. 
"26; coup, net à payer : nom.. 22 88; port. 
19 973 il/Se de parti N' 14 Coup brut. 
:3.10 co-ip net a payer nom. 23.10. port. 
20409 .Action' répartition de» réserve»! 
N'« 43 Coup brut. 50; coup net paver . 
nom. 44. port. 4!. d/5e de parti, N" 15 
Coup brut. 62.501 coup net a payer : nom 
!5; port. 51.28 — Jeumont .action! in lde i 
N" 17 Coup brut. 15. coup net S payer : 
nom. 11.61; port. 8.73 Parti N" 17 Coup 
brjt 4878. coup net » payer : nom.. 41.78; 
port . 35.71 

15 Mai — Tube» de Vaienciennes et De-
nain .«compte' H' 28 Coup brut. 2C; coup 
net » payer nom. 20. port. 20 — Tiam-
*ayt de Lille ei Baniieue 'action de ca­
pital! R* M Coup brut. 45. coup net à 
jaypl "om »0.c9 port 35.89 'Action 

I d* jouissance' N" :'l Coup brut. 20. coup 
! net • payer nom. 17.62. pjr l . 16.32 — 
i S«.nt-Quentinoi*e d Eclairage Coup brut. 
I 100 coup net • c»yer nom.. 88 
t 20 Mai — Samnes .Ka.it» Fourneaux! 
! 'action1 N1 69 Co^p brut. 50: coup net 
è paver nom 44. port 38 98 

i 21 Mai— Peugeot 'Automobile»' «action' 
j N' S8 Coup brut 25. coup net a pajer 
' n o m . 22 04. port. 19 35 - Vicoigne NOÎUX 
jet Drocourt N' 6 Coup Srut 12.50 coup 

net » p»y«r : nom.. 11.21. port.. 8.73 

BOURSE DE PARIS DU 13 MAI 1937 
,'ALEURS !C préc.|C. du J 

t 
PARQUET COMPTANT 

,4 70 j 0* * 
M 80 i •* * il*' 
b* 50 

a n>\ 
63 95! 

77» 
137 
oCt .. 
52J .. 
«30 .. 
i75 . 
173 34 
M 10 

H .. 

«83 .. 
472 

480 . 

469 .. 
510 .. 

m:: « 6 .. 
6870 .. 
683 .. 
536 .. 
680 .. 
68b .. 
694 .. 
640 .. 

1020 .. 
592 .. 
345 .. 
SÈ6 . 
167 50 
690 .. 

1113 .. 
88C .. 
460 .. 

4600 .. 
as . . 

>1 5 . 
se *; 
6} Si 

I" 
«4Î 

M ' 
S : 

375 " 
123 5-
% K 

3 % perp 
3 >% amort . 
3 1/2 % amor 
4 % 1917 
4 % 1918 
a "V '.920 
4 % 182« • • • 
4 1/1 U 1935* 
O.Tr.4 14 33 
0 Tr i . * * * * 
C h _ r fV % 

p T T. 5 % *8 
_ 4 M % » 

Ob. Tr. 3 te * 
Ob T r i * . 
Bon» du Tr 
4 n'/ i 1933 
Caisaut 4 w 
Crédit Nat 

5 «5, 191*. • 
5 Tr 1920 
Juillet 1922 
janvier 1923 
juin 1923„„, 
j .nvier 1924 
1 % 1932. 
4 «T , 1932.. 
Dép.N.6 i* 21 
BSnq de Fr 
Soc. Gnér.. 
C*. F. Est 

_ Lyon 
_ Midi. 
— Nord 
— Orlé. 

Métropollt. • 
Elect. Paris. 
El. G du N. 
En. El. N.F.. 
Thom Hou«t 
Nord-Est 
Schneider.. 
Tréfll H«vr» 
Bèthune !*• 

— «et. 
Courrlère» 

OBLIGATIONS. — VIII» da Pari» : 1671. 
371 1STS 4M° 1676. 436: 1892 219. 1884 ;». 
217 1898. 260: 1889. 240: 1904. 231. H10 
2 3/4. 225 1910 3 V 210; 1912. 242; 1H2* 
5 %. 70S 192» 4 1/2. 685: 1930 4 '.%. «88; 
i lots 1930 4 «V 688; 1931 4 %. «30; Fort». 
4 'r. «10. 1932 4 1/2. 698; 1934 5 1/2 "i. 
878: 1834 5 % . 706: 1835 5 % . 823 

F»ncl«re» 1 187». 589: 1883. 220; 1685. 270; 
1,5. 58.25; 1895. 29*. 1903. 280; 1909. 140. 
1913 S 1/2 %. 2*8; 1913 4 U . 438; 193C 
4 1/1 %. 8*0. 
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VALEURS JC préc IC 

M 

"J6 

.3 

43. 
M 

lOSC 

PARQUET COMPTANT 
Len» 
Marie» 
Vicoigne—, ; «w. 
ao'.eo . • !*• 

i s t * - T i 0 ; ;; : 
•<uhlm«nn.. 1 60S 
?»ug«-ot 
»ollet-Chau« 
Sgypte un.i 
Japon 1907 
pusse /-oriso. 
RovalDutch .43700 .. ;4861C 
«ucr Egypte \ 
El L - R - T ! 
Cot St-«3uen j 
L* Blan et C , 
^cmt-F.-ere» 
Ac Longwy ' 
Ac du No*d 
\c Pans-Ou ! 
A Sam.-M«e | 
Arbel. . 
Chen. Frnnce 
Cons.N.âFr. 1 
Constr Mec ; 
rives-Lli'e. 
Jeumont act. 
FB.M.CF . 
Den -Annn. 
Louvroli- • •• 
?>en -Maub.. 
* niche 
Anain 
Blarujy 
Carvin 
Dourge» 
Lignv-1-Atre 
Ostricourt. . • 
Lille-Bonn.p 

PARQUET TERME 
Banq aei'r , c -
Sina Paris ..5* . . . . : 

; >»r:' 
. . j : nol N«t , 666 • 
C-eH.t r'^nc i 2«7C IU 
Créait L.-o 
Pennaroi'a 

.3: H 43. ia ..! u» 
. . . 1 «JC 

Verr Aniche 
Cim. Franc. 
Cim. Boulon 
C. O. Ste-B. 
8oltanow»itl 
Mars, d» cr. 
Zinc» Silésie 
A«tur. Mine» 
St-Raph»ël. 

420 .. 
1Î24 
1385 .. 
U*0 .. 

: 14W 
1 134: 
I a i e 

710 

225 
63a 

m 
Hj n •sa 

VALEURS (C prée lC du J 

BANQUE COMPTANT 

I St-Gote»in. 
C::rcer. 
5ay 
fonc Egypte j 39»0 

' 1 J92Î 
Wag -Ut» . ! " js 50 | 
t antral Mme | 14«c . j 287S .. 
Monteeaunl. .-'; . '.3î .. 
ï lo-Tlnto .. ' 2150 .. ; ZW .. 
Norv Aiot 1 '.070 . ' .062 .. 

BANQUE TER 
Albi 
AitraRom.. 
Bruay 10»... 
r îoj tchoucs 
Chartered. .. 
Concoroia. .. 
Oe Beerf ord 
Goidalteld!.. 
Huil.de Pét. 
!ag»r»lon.. 

J1" 

1820 

M E 

Liévin Act 
Malacca crd 
«exic . Eagle 
Gr. Lacs Air 
Randmines. 
Shell Tr»n»p 
Silv» Pl»n». 
Tînganylta.. 
Tharsi». . . . -
VietU. Mont 

190 50 
88 50 

7=0 . . 
610 .. 
67 50 
79 .. 

Csmmunal»* 1 187». 55»; 1880. 581. 18*1. 
"45 ™892 3O0 1899. 265; 1906. 271: 1912. 
\fl 1928' 530': 1927. 487; 1929. 781: 18J0 
4 % 610^ 1931 4 %. «45: 1931-32, «30; 1832. 
861:' 1S33 I «A, 720: 1934. 858; P . n . m . 
oblig.. 124 _ _ _ -

CMANOES. - Londres 110.36; New-VorK 
22 53 " " " q u e 378.25. Hol l .nd. 1227.50: 
Italie' 117.45; Suisse 510.75 

VALEURS 

Comptant 

Banq.Nation 

Ch. ter Cot«t 

Cockcrll l . . . . 

BOURSE DE BRUXELLES DU 13 MAI 1937 
C. préc. 

Mi .. 
K» .. 

18M .. 
4740 
518 .. 
«83 .. 

C d u J. 

« .. 5*1 .. 

1*80 '.'. 
«710 .. 

827 50 

VALEURS JC. préc. 

Comptant 

Outrée 1955 .. 
Providence. 1612* .. 
Sam.-Mo»... 3100 .. 
Beeringen. . . 760 . . 
K e t u l t t . . . 5175 .. 
L a u r a . . . : . . . Î880 .. 

C. d u J . | VALEURS |C. préc 

! Comptant 
627 501 Vieil. Mont.. 2858 .. 1980 ..lEIectro belge| 204» .. 

16285 . .Dhalbuach . . 187 58 

75C C.nada pae.i 411 50 
517! . . iTabueord . . . 415 ., 
2SC5 . . U n H Kat.. 39325 . . 

C du J. 

assis:: 
1*80 ..1 1824 ., 1 Asturienne. l 297 501 2SS..I i 

AVIS : En raison des fêtes d» la Pente­
côte, 11 n'y aura pas da cote le samedi 
16 mal 183T. 

MARCHÉS DES COTONS 
LE HAVRE. — Mal. 3*8; Juin. 3*4; 

Juillet. 398.80; août. 388; sept.. 403; oct.. 
40650; nov.. 406; d é c . 412; janv.. 41S; i 
fév.. 418; mars, 419; avril. 420. — San» ; 
changement. 

NEW-YORK. — Baisse: 3 points. 
NEW-YORK. — Bsisse: 3 peints. 
Les marchés du Havre et de Llrerpool 

seront clo» de samedi à lundi Inclus 
(Pentecôte) . 

Imp. du Réveil du Nord 
188. rue de Paris, Lille. 

Le Gérant : Emile GEST 

LA PRISON VIVANTE 
Pa» Marcel le AD A M 

38 

Le soir, à l'heure accoutumée. J e a n , 
revint au logis Tout d'abord, il courut 
à Louise, mai s Pernelle le prévint : 

— Jean, dit-elle, embrasse-la Dien | 
(ort. Elle le m e n t e . Tantôt, afin de pré­
parer l'avenir, l'ai dû fouiller le passé. 
J'ai mesure l'abnégation, le dévouement 
de sa vie C'est une sainte . Je t'assure. 

Le Jeune h o m m e s o u n t en étre ignant 
la vieille femme. 

— Je sala bien, dit-il, que c'est une 
sainte . 

— Eh I non, tu ne sais peut, répliqua 
Pernelle 

Louise, secouant la tête, protesta par 
les mots habituels : 

— Des bêtises I 
J e a n n e Marty. robuste et saine, pa­

reille A sa fille, a jouta : 
— M a m a n Maignan est une brave 

personne. D u moins , son mérite aura sa 
récompense. 

— C'est si beau, repartit Pernelle, de 
toujours s'oublier so i -même 

— Nigauds. cUt Louise avec un bon 
rire, Je pense à l a soupe qui refroidit I 

Elle les poussa vers la table o ù fu­
mai t la soupière. 

— Ah I «écria Jean, m a m a n Maignan 
a fai t u n e potée, m o n plat favori. 

— Oui, une potée. Crois-tu qu'une 
domestique la réussira mieux ? 

Elle reprenait son air maussade . Per­
nelle tenta une diversion. 

— Nous avons beaucoup travail lé tan­
tôt. Les ouvriers peuvent venir. La 
maison est prête. 

— Quoi ! dit J e a n d'un air amusé , 
tu crois, Pernelle . que Je vais installer 
notre nid au creux de cet arbre misé­
rable ! Triste demeure pour un ingé­
nieur en chef de la Oienne.. . 

Tout de suite , la Jeune fille s'inquiéta. 
tandis que Louise Joignait les m a i n s e t 
que Jeanne Marty s* réjouissait . 

— Voyons, reprit Jean, rien ne m e 
paraît irop vaste ni trop beau, pour 
loger l'avenir qui sera le mien . 

— En es-tu sûr ? balbutia Pernelle . 
— Absolument *ûr. Il ne peut que 

aépasser m e s ambit ions. A lors . . 
— Alors ? 

— Je suis en pourparlers, af in d'ac­
quérir le château de la Breteche. Ex­
cel lente affaire, d'ailleurs. Les hobe­
reaux qui l 'occupent sont dévorés de 
de t tes et à la veil le de poursuites Judi­
ciaires. I ls céderont, au comptant , le 
domaine , les bât iments et le mobilier 
qui vaut, parait-il, une fortune. Moi, Je 
n'entends rien aux bibelots. Mais il m e 
semble que la Bre teche égale la Verne-
rie. 

— Hélas ! murmura Pernelle. 
Elle n e se re t int p a s de pleurer. 
Jean, stupéfait , la regardait . 
— Mon Dieu ! demanda-t-11. m a pe­

t i t e chérie. qu'est-<* qui te prend ? 
Elle leva vers lui s e s yeux sérieux : 
— Me pardonneras-tu un chagrin que 

tu ne peux comprendre ? Cette maison-
ci est cel le de notre bonheur. Pour­
quoi la quitter ? 

— C'est bien mon avis, s'écria 
Louise. Nous ne nous reconnaî trons pas 
les uns les autres, quand noua aurons 
c h a n g é de peau. 

Moins intuitive, J e a n n e Marty s'effa­
ra de telles paroles. 

— Etes-vous bêle* ! dit-elle. 
S a n s l 'entendre, Pernel le cont inuai t 

d e parler à J e a n 

— Ecoute et ne doute p a s ë« moi. 
D'autres, a m a place, célébreraient tes 
succès e t sera ient flères de ta fortune 
croissante . 81 Je redoute cet te fortune, 
c'est peut-être que Je t 'aime trop 1 

— Hein J T u te plaindras d'être 
riche ? 

— Non. J e b a l s 1» misère . J'en con­

nais les méfai ts . Mais l 'opulence e t la 
gloire sont auss i criminel les . El les 
tuent Gérard ; e l les at t irent à lui les 
rapaces : el les a ident à ses vices. Et 
J'estime que Pierre Delt i l serai t heu­
reux entre sa f e m m e et son fi ls s'il 
é ta i t mo ins grand T iens ! veux-tu m e 
dire combien il compte de vrais a m i s ? 
Peut-être, es-tu le seul à l'aimer s a n s 
arrière-pensée. Et, encore, ne sait-on pa« 
so i -même c e qui rentre d'instinctif 
intérêt d a n s un sent iment tendre. C'est 
affreux ! 

— Tu m e souhai tes donc d'être m é ­
diocre ? 

— Non. T u monteras , tu monteras . 
O n ne peut empêcher l'aigle de planer. 
T u monteras et tu souffriras. J e m e 
souviens d'une pensée de R e n a n : « L a 
vulgarité des h o m m e s fait , de la soli­
tude morale , le lot obligé de celui qui 
les dépasse par le gén ie ou par le 
c œ u r ». Mais , Je vais te prier d'exaucer 
un v œ u ; Que notre vie c o m m u n e ait 
pour berceau la pet i te mai son de notre 
enfance . Elle a vu l'éveil de nos cœurs 
et l'éveil d e nos intel l igences. N o u s lui 
devons beaucoup. D a n s la pauvret*, 
noua y avons appris le travail. 

J e a n e u t u n rire ému. 

— Tu te souviens de nos a n n é e s 
d'école ? J e te faisais réciter tes 
leçons r* nous en discut ions gravement . 

— Ici, nos yeux se sont ouverts sur 
tant de vérités. N e soyons pas ingrats , 
Je t 'en supplie. Au soir de nos noces, 
ramène-moi sous ce toit. La viei l le 
demeure se réjouira d e notre bonheur, 

car el le nous a ime. P lus tard, nous la 
qui t terons pour la Bre teche ; mais , 
quand tu seras grisé d'orgueil. Je te 
ramènerai vers elle, qui nous a déjà 
donné d e si s a g e s ense ignements . 

El le se tourna vers Louise. 
— Et puis... et puis, reprit-elle, entre 

ces murs, m a m a n M a i g n a n a vécu s o n 
s i lencieux dévouement . A h 1 m a m a n 
Maignan , il est des hero lsmes incons­
c ients . 

La vieil le f emme répliqua : 
— Q u a n d t u parles si bien. Je n e t e 

comprends plus. 
Jean , penché vers Pernelle, placée à 

se s côtés , ètrelgnit la m a i n d e la .Jeun* 
fille. 

— C'est curieux, murmura-t-i l , l'intel­
l igence du cœur surpasse toutes les 
autres. Tu as cent fois raison, m a ché­
rie. N e déracinons pas , avant l'heure, 
notre amour et notre bonheur. J e crois 
bien que tu m e rends un peu superst i­
t ieux Mais , d iantre ! j e n e suis aperçu 
tantôt que le Grand Patron l'est davan­
tage encore. Il ne doute pas de revivre 
la v ie d e Pierre l e Grand. 

rv 
La nuit noyai t Tolède d* blancheur» 

fluides. S e n s sas vieux ponts , le T s g e 
coulait de s e a u x d'argent. La vi l le sque-
lettlque, dressée sur son roc, découpait 
n e t t e m e n t se s pierres immortel les . 

Gérard, d'un geete, d e s i g n * 1» "111e 
endormie . D e s orgues lo intaines c h a n ­
ta ient un cantique. 

— C'est beau, dit le j eune h o m m e à 
Nel ly Lorgan. 

Les deux a m a n t s se tenaient , e n cet 
instant , sur la terrasse de la m a i s o n 
qu'ils habi ta ient depuis trois semaines . 

— Oui répliqua Nelly. c'est beau, 
mai s d'une beauté morte, si douloureuse. 

Elle soupira de tristesse et d'ennui 
— Hélas ! reprit-elle, il es t bien vrai 

que les vil les c o m m e les êtres o n t leur 
dest in . Cet te petite Pernel le , dont tu 
m'as rapporté les propos, a bien raison. 
Pierre Delt i l s e maint iendra, peut-
être, a l 'apogée d u tr iomphe, m a i s toi, 
l'héritier de son nom... 

— Quoi ? répliqua Gérard, m a chér ie 
est d a n s s e s heures de doute ? 

Elle s'efforça d e sourire. 
— Oui, dit-elle. Je suis tr is te aujour­

d'hui, s a n s raisons précises. On croirait 
qu'une voix secrète m'avertit d'un dan­
ger. J e m'efforce d e ne p a s l 'entendre 
et e l le m e domine . 

— Impress ion nerveuse . 
— Pressent iment . 
Indolente , e l le laissa rouler sa tête 

sur le dossier de son rocking-chair. Il 
s e mi t à s e s genoux dans une at t i tude 
câl ine e t il parla d'un ton puéril et ten­
dre, c o m m e pour consoler un pet i t en­
t a n t 

— Comment , en Un tel décor, svolr 
du chagr in ! Que vous ê t e s méchante , 
m o n a imée ! Faut-Il vous avouer que Ja­
mais . Jamais je n'ai été si heureux. 
moi qui vous a i m e ? Parce que je vous 
a ime, voilà. J'oublie m a déchéance . 
J'oublie les menaces implacables dont 

je suis écrasé. J'oublie que mon père m e 
c o n d a m n e a la v ie errante o u à l a fo­
lle. Le passé n'est qu'un mauvais rêve. 
Je réal ise le p lus beau des voyages 
d'amour au pays de l'Amour. D e quoi 
demain sera-t-il fait ? Peu importe. Re­
garde et comprends ce que fut Tolède, 
l'opulente. 

Nelly, d'un geste las. Interrompit c e 
discours 

— J e t'en prie Gérard... Cette villa 
ruinée, j e te l 'affirmais tout à l'heure, 
m'évoque sévèrement les d e s t m é e s hu­
maines . Que veux-tu ? J'accepterais en­
core un sort médiocre. Mais je veux 
que m a fil le soi t riche. 

— Elle le sera. 
— En Russie , j'ai connu la misère. 

C'est u n m a l affreux qui ronge l a m e e t 
le corps. Afin d'y échapper. J'ai risqué 
à Boston, un mariage insensé . O h 1 je 
n e pensa i s encore qu'à Lydie. J'ai é t é 
dupée... 

Allait-elle, pour la première fois, le­
ver le voile d'un passé r igoureusement 
clos ? Elie surprit l'ardente curiosité 
tiahie par le regard de son a m a n t . Alors, 
elle eut un sourire é trange ; ses longues 
paupières celèrent la vie des yeux ; à 
In manière d'une chat te , e l le s'étira, 

— J e crois, dit-elle, que Je suie Ivre 
d'ennui. Le passé n'est qu'un mauva i s 
rêve. T " l'assurais, voici itn instant . 
Tout songe, m e n s o n g e 

Elle se mit à rire et se leva. 

— Pauvre ville morte 1 

(A suivre). 
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